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V I E  D E S  C O N G R É G A T I O N S

SOLIDARITÉ EN FÊTE

Aujourd’hui, demain, servir les
hommes : C’est autour de ce

thème que quelques personnes
se sont retrouvées et ce fut le
début de notre histoire. Cette
réflexion s’inscrivait dans un parcours
proposé par le synode diocésain
en Anjou, au cours de l’hiver
2005-2006.

En regardant nos activités dans
diverses associations, nous avons constaté
que nous rencontrions beaucoup de personnes
très diverses et passionnées comme nous
par le souci de l’épanouissement de l’autre
et de la reconnaissance de sa dignité. Au fil
des réunions, nous avons échangé sur tout
ce que nous apportent les personnes que
nous souhaitons aider ainsi que sur la vie
associative.

De là est né le projet d’une grande fête de
la solidarité, largement ouverte à tous les
acteurs de solidarité sur notre paroisse,
qu’elles que soient leurs motivations. Nous
avons souhaité élargir notre équipe pour
rassembler des énergies, être plus représen-
tatifs. C’est ainsi que des délégués de l’équipe

d’animation pastorale, du Secours
catholique, de l’association Olivier
Giram (aide aux prisonniers et à
leur famille), d’une banque ali-
mentaire, du groupe Solidari’terre
ont accepté de nous rejoindre.
Pour rester maître d’œuvre du
projet, définir notre identité et
être reconnus, nous avons créé
un nouvelle association Les Amis
solidaires.

Je ne peux passer outre la formation reçue
avec Sœur Denise à Paris et celle de Sœur
Ghislaine à Chichery sur les fondations de
nos congrégations de sœurs et de frères,
des congrégations nées à la même époque,
répondant aux mêmes besoins, ayant la
même spiritualité, autonomes et complé-
mentaires.

A Tours, à Candes, je découvre St Martin,
l’ami des pauvres et apôtre des campagnes
à qui la congrégation a été confiée dès sa
fondation. J’ai prié St Martin pour nos deux
congrégations. A Lisieux, je découvre Ste
Thérèse ; je l’ai priée pour les vocations et
spécialement pour nos deux familles.

Ce premier voyage en France m’a donné ce
grand plaisir de découvrir mes origines, mes
racines FMC. Un fils ne se sentirait
pleinement membre d’une telle famille sans
cela. Je l’ai vécu d’abord comme un oui dit
dans l’obéissance. Il est ensuite devenu un
oui appelé à se nourrir d’expériences de
partage, de fraternité, de foi. Ces découvertes
m’aideront personnellement à me situer en
frère missionnaire des campagnes et à les
transmettre aux générations à venir. Merci à
tous les Frères de m’avoir donné cette
opportunité.

Frère Jean-Pascal SAWADOGO
Prieuré St M’Baga

Birni (Bénin)

La fête du 9 septembre.
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Les Amis solidaires
La fête a eu lieu le 9 septembre dernier
dans une salle communale. Le programme
du matin proposait une table ronde avec
des acteurs et des bénéficiaires de solidarité.
Chacun des participants présentait rapidement
son association et décrivait un geste qui l’avait
marqué.
Suivit un échange en petits groupes sur notre
vie et notre expérience personnelle : les gestes
de solidarité, qu’est-ce que cela apporte à
l’autre, qu’est-ce que cela m’apporte à
moi ? Quelles sont aujourd’hui mes joies,
mes difficultés? A midi, le pique-nique a été
tiré du sac et les desserts mis en commun.
L’après-midi, chaque petit groupe a exprimé
par un sketch ce qu’il avait partagé le matin.
L’ambiance de la journée a été assurée avec
beaucoup de dynamisme par le groupe
Solidari’terre, une équipe de jeunes engagés
auprès d’enfants d’Haïti.

Satisfaits par la richesse
des échanges
Nous avons réuni une cinquantaine de personnes,
la salle pouvait en accueillir beaucoup plus.
Notre jeune association, pas encore connue,
était difficilement identifiable. Sur le tract
largement diffusé, nous nous présentions
comme un groupe de chrétiens ; alors
certains ont été choqués qu’il n’y ait pas

d’eucharistie et d’autres n’ont pas eu envie
de rencontrer des chrétiens. N’y a-t-il pas
besoin de plus de tolérance et de respect
entre chrétiens et non chrétiens, mais aussi
entre chrétiens qui cheminent différemment?
Mais tous les participants se sont dits satisfaits
de cette journée à cause de l’ambiance et
de la richesse des échanges. Surtout, ils
demandent aux Amis solidaires de prendre
d’autres initiatives.

Nous allons continuer
Notre association reste très modeste dans
ses prétentions et ses moyens, mais nous avons
envie de continuer en approfondissant
notre recherche spirituelle commencée avec
le synode et les orientations prises pour les
dix ans à venir.
Nous avons la conviction que l’Église doit
être ouverte, attentive à ce que vivent les
hommes d’aujourd’hui. En tant que croyants,
nous avons à créer des liens entre les acteurs
de la solidarité dans le respect de chacun.
Nous souhaitons être à l’écoute de ceux
que nous rencontrons, aussi bien au hasard
de nos vies que dans la vie associative, en
gardant cependant une attention particulière
à ceux qui ne sont pas reconnus, pas écoutés,
souvent oubliés, et en leur permettant d’être
acteurs avec nous.

Bernadette HUMEAU
Les Ponts-de-Cé (Maine-et-Loire)

R A D I O S C O P I EL E S  C H O S E S  D E  L A  V I E

Le groupe solidari’terre.
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